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Tottt de France
De Dunkerque à Sète, en passant par Paris et Rennes,

quatre artistes belges font leur actualité en France.

Visites guidées.

PAR BERNÀRD MÀRCELIS

On peut considérer Johan Creten, le

sculpteur flamandbasé àParis, comme

une figure majeure du renouveau de

la céramique et de soninsertiondans
1e champ de l'art contemPorain. Son

æuvre occupaitune place prépondé-

rante dans l'exposition de référence

Ceramix: deRodin à Schütte qui s'est

tenue l'année dernière à Maastricht
et Paris. Son actuelle exposition à Sète

engage le visiteur dans un voyage

initiatique à travers ses æuvres oÎr

fleurs et algues se confrontent à un

étrange et fascinant bestiaire. Si son

travail s'inscrit dans 1'histoire et s'ins-

pire detamythologie, ilfaitaussiécho

à l'actualité, nourri par les nombreux

déplacements de l'artiste. De ce no-

madisme assumé naissent des réali-

sations hétérogènesdontlepointcom-
mun est de pousser l'expérimentation

sur les matériaux au ParoxYsme. La

dimension baroque de ses æuvres

confère à son travail une dimension

atypique et affirme les références cui-

tureiles dont les titres des æuvres (Ie

Cheval de Tt'oie, Glory Rorua, Odore di

Femmina - La Malcontenta) attestent.

. La Traversée,
au Crac Languedoc-Roussillon,
à Sète, iusqu'au L7 avril Prochain.
www.crac.languedocroussillon.fr

. B Gorls, à la galerie Almine Rech,

à Bruxelles, du 9 mars au 8 avril
prochains. www.alminerech.com
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Ce sont de toutes nouvelles æuvres que

le pelntre Pieter Vermeersch présente

actuellement dans les é1égants espaces

de lagalerie Perrotin àParis. Si 1'onyvoit
quelques grandes huiles abstraites sur

toile, 1'essentiel est ailleurs, avec de nou-

velles æuvres picturales qui utilisent le
marbre comme support. Ceiui-ci possède

une épaisseur et un format équivalents à

des toiles classiques, ce qui engendre une

ambiguTté : s'agit-ild'une peinture de faux

marbre àvocation décorative ou du sup-

port réel ? Une approche plus attentive
atteste de la deuxième option, si ce n'est

que cette plaque de marbre estelle-même

en partie occultée par des aplats picturaux

en forme de pians géométriques.

Il faut de l'audace pour se confronter à

un matériau tel que le marbre, dont on

connaît l'importance dans 1'histoire de

l'art et de la sculpture en particulier. Le

traiter« àplat, ouvre évidemmentde nou-

velles perspectives. Si le risque de la sé-

duction est bien présent, deux æuvres

viennent contredire cet effet : une huile

sur toile accrochée traditionnellement au

mur est à moitié cachée par une plaque

de marbrebrutposée àmême le sol et s'ap-

puyantsur latoiie. Cette posture radicale

amorce un nouveau rapport entre l'espace

et le mur, le châssis et la matière.

. A la galerie Perrotin, à Paris, iusqu'au
11 mars prochain. www.perrotin.com
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Odore Di Femmina - La -\lalcontenta.2075.
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